
Le fonti du problème
Oui , des mots, des mots, des mots !

Chaque matin , ils s'envolent par mil-
liards des presses des quotidiens, re-
tombent en confetti des tribunes des
parlements, éclatent en lettres multi-
colores aux panneaux publicitaires de
nos villes, en arabesques de nèon dans
le ciel nocturne de nos cités, susurrent,
déclament , ironisent , menacent au gre
des ondes de toutes les radios du mon-
de. Et nos oreilles, nos yeux , nos cer-
velles, malaxés par l'incessant ressac
de cette pléthore verbeuse, sombrent
finalement dans l'hébétude, le scepti-
cisme ou l'indififérence. — A quoi donc
servent tous ces mots si, au bout de
leur cheminement n 'éclót un peu de
beante, de lumière ou d'espérance ?

En fait , à force de bourlinguer , d'ètre
mis à toutes sauces, employés à tou-
tes fins utiles , de servir le mensonge
autant que la vérité, de défendre
l'abus , de se gausser du bien , du juste,
mème du sacre, de travestir en idéo-
logie le servage, Texploitation et le
crime, les mots se sont vidés de leur
magie, de leur substance, de leur sens.
Ils ne sont plus qu 'une monnaie de
papier , sans couverture, servant tant
bien que mal aux échanges quotidiens ,
faisant encore tressaillir ou délirer les
messes, mais impuissants à nourrir
leur esprit , leur àme, des certitudes et
notions essentielles dont elles ont un si
poignant besoin pour édifier , indivi-
duellement, leur destin d'hommes li-
bres, responsables et beaux.

Jadis , les joutes des sophistes
n 'étaient que tournois courtois , réser-
vés aux lettres; la dlgnité de l'homme
et le respect des dieux n 'y étaient
point engagés. Mais- aujourd'hui , hous-
pillé par la sarabande des dialectiques
prometteuses, des sophismes délétères ,
des slogans fallacieux , l'esprit dislo-
qué , le bon sens faussé, ne sachant
plus à quoi s'appuyer , Thomme est
prèt à recònnaitre pour maitre celui
qui se montrera le plus fort , le plus
astucieux , le plus implacable ou qui
le paiera le mieux.

Deux guerres dévastatrices et vai-
nes, une guerre froide aux flammè-
ches intermittentes , des compétitions
de puissance , des surenchères illimi-
tées, lui ont appris que son foyer , ses
biens , ses espérances sont installés sur
un volcan , qu ii faut tirer tout son sue
de la minute présente et que les assu-
rances sur Tavenir sont un placement
plus que douteux. Aussi ne peut-on
s'étonner que la jeunesse se montre
souvent rebelle , traile de « croulants »

La fète du Satus à Berne

ses parents , accroche son reve aux arts
abstraits , hermétiques à ses aìnés, se
grise de sports et de vitesse, trouve
son expression et Toubli de son an-
goisse dans les rythmes disloquants et
exaspérés du rock'n roll , se moque de
la morale officielle, n 'ait foi qu 'en la
technique, ne croie qu 'au progrès ma-
tèrici et cache souvent sous un man-
teau de cynisme,' sa réelle fraìcheur ,
son besoin d'idéal , sa sensibilité et son
désir d'espérer.

Oui , encore des mots, des mots. Ils
ne vous apportent rien , mème pas un
bouquet de ces fleurs de givre que le
brouillard et le froid de la nuit épa-
nouissent en hiver aux brindilles de la
charmille et mème aux mailles rouil-
lées du treillis du poulailler , pas mè-
me une complainte où la pitie de soi
trouverait à se bercer. Non , rien. Sauf ,
peut-ètre, le désir de dégonfler d'un
coup d'épingle tout ce fatras accumu-
lò par la peur , 1 esprit de lucre et le
reve de domination. Car , derrière ces
orgies oratoires, ces campagnes de pu-
blicité ou d'intimidation , une étape
nouvelle, nous le savons, est en train
de s'amorcer pour Thumanité. Déjà ,
chercheurs, savants, techniciens spé-
cialisés ont par leurs patients travaux
transformé la face du globe, mis à la
disposition de Thomme des moyens
illimités. Distance, pesanteur , lenteur ,
obstacles de toute nature ne sont plus
un problème; la médecine a vaincu
d'innombrables fléaux; tourner un
bouton suffit pour' vous mettre en con-
tact direct avec toutes les voix du
monde; nul , aujourd'hui , ne peut igno-
rer les besoins , la joie ou le scuci d'au-
trui. Autour de notre planète, les pro-
grès de la technique ont tissé un filet
d'interdépendance aux mailles de plus
en plus serrées et elargì à l'échelle de
la terre tout entière Téchiquier de la
politique où se joue le destin de notre
civilisation.

Devant la complexite et Timmensite
des problèmes que pose cette nouvelle
solidarité, nous nous sentons faibles ,
démunis. Et. à constater que ces
moyens, ces forces, concus ou libérées
par les savants d'Occident , commen-
cent à échapper à notre contròle et
risquent , employés empiriquement, de
mener notre terre à son anéantisse-
ment , la peur nous étreint. Alors, af-
folé, s'imaginant ainsi parer au plus
presse, chacun s'efforce d'augmenter
encore sa puissance et ses moyens...

Berthe Vuillemin.

.
-
:
¦
¦-
;

¦'.:,¦*
¦
.:!:

-
:
- ' :«

¦
-

Pour la lOe fois , les Associations sportives ouvrières groupées dans le Satus ont
organisé leurs concours nationaux , qui eurent lieu à Berne sur les deux stades du
Wankdorf. Très activement disputés, les concours se déroulèrent à la faveur du
beau temps. A droite , une vit e du Wankdorf pendant les danses populaires. A
gauche, les gagnants Satus : de gauche à droite : Hans Busclen , Edith Bucher ,
gagnants à Tartist ique ; Otto Gerber, gymnastique nationale , et Willy Hitz ,

athlétisme léger.

Echos et Rumeurs
Le senateur democrate John Mac

Clellan a annonce l'ouverture d'une
enquète sur l'organisation criminelle
connue sous le nom de < Maffia » et
dont l'activité , a-t-il dit , mei en perii
l'economie des Etats-Unis.

M. MacClellan , qui vient de diriger
Tenquètc sur la corruption de certains

leaders syndicaux des Etats-Unis , a dé-
claré que la « commission senatoriale
des rackets » obligerait les membres
les plus connus de la pègre américaine
à venir témoigner devant elle. « Ces
gens, a-t-il dit , disposent de couvertu-
res légales, sous forme d'entreprises
commerciales ou de postes syndicaux. >
Leur puissance est telle qu 'ils peuvent
se permettre de tenir des « congrès »
clandestins , comme celui qui s'est réuni

La progression de la delinquance
juvénile marque-t-elle

la faillite de notre éducation ?
(De notre correspondant particulier)

Les délits et les crimes des je unes
se multiplient. Dans un but de dé-
fense sociale, des tribunaux se voicnt
t'orcés d'exclure à peu pvès de la So-
ciété ou de condamner à mort , des
jeune s gens qui ont déjà fait gra-
vement tort à leur prochain , exercé
leur cruauté, répandu le sang...

Ce ne sont pas forcéinent les plus
déshérìtés du point de vue matèrie!
qui constituent les éléments les plus
dangereux ou les plus pervertis.

Le Président de ['Association inter-
nationale de j eunes inadaptés, Mon-
sieur Henri JOUBREL, consacré aux
« mauvais garcons de bonnes famil-
les », une étude sociologique où il ré-
sumé, au début de soir livre, ce tris-
te aspect de l' u t - Inal i le  dans une l'or-
mule frappante.

«Il n'y a pas plus de jeunes délin-
quants dans les nations où des mains
suppliantes se tendent pour une poi-
gnée de riz que dans celles où il faut
se dévouer pour finir les plats. »

Une vindicte peut-ètre nécessaire,
tend à exiger qu 'on reprime avec la
plus grande energie. Et sans doute
on est obligé de le faire. Mais, cette
méthode dure et « quasi chirurgica-
le » ne peut s'exercer que le mal ac-
compli .

Le sociologue, lui , veut s'attaquer
aux causes, il les trouve én partie
dans la physiologie et dans les tares,
entre autres, qu'ont provoqué, sou-
vent Talcoolisme. II les constate sou-
vent dans l'absence complète ou re-
lative du pére ou de la mère au
foyer , dans la désunion des ménages.

Il note, comme causes accessoircs,
la mauvaise littérature d'illustrés, du
cinema, de la radio, ou le mauvais
usage fait de tous ces apports so-
ciaux par des enfants laissés sans
surveillance ou sans autorité sui'fi-
sante.

Cependant, ramené à son proces-
sus essentiel, le cas de la plupart
des jeunes vauriens et dévoyés,
qu'un bas romantisme du cinema dè-
cere du nom de « gangsters » peut ,
selon nous résumer une formule re-
la-tivement simple : gagner de l'ar-
gent ou se procurer des jouissances
matérielles par la fraudi '  ou la vio-
Ience,,des satisfai-tions d'amour pro-
pre et de pia isirs imagi nati fs , par Pa-
ventare qui substitue le j eu au tra-
vail : doublé obj ectif qui suppose et
entrarne le mépris des lois.

Or, quelque soit le poids des hé-
rédités. des mésententes familiales ,
des influences néfastes exercées par
la mauvaise littérature, on doit
constater que les mauvais penchants
aboutissant , dans les pires cas, aux
crimes crapulcux, correspondent :

— à un ideal mercantile répandu
très largement par la théorie, sans
frein , de la multiplication indéfinie
des besoins et des industries de luxe,
conception à laquelle notre société
doit peut-ètre certaines formes de
prosperile, mais qi',1 relance sans
cesse et exarcerbe les appétits ma-

tériels, sans leur apporter d'autre
limite que la pauvreté, méprisée
dans le fond , et confondile  avec in-
capacele et impuissance ; par le dé-
règlement du commerce qui ne per-
mei mème plus toujo urs à Thonnéte
homme de distinguer le licite de
l'illicite.

— à la fraude — ne serait-ce que
fiscale — qui n'est plus condamnée
inconditionnellement dans les plus
honnètes familles. Mais si un ajus-
tement n'est pas vite trouve et qu 'on
s'instal l i "  dans la fraude , la jeunesse
acquierl de bonne heure le mépris
des lois et tient , parfois de ses pa-
rents mèmes, professeurs de vertus,
les plus délestables exemples.

— au goùt de la violence très ré-
pandu parmi certaines catégorics de
faibles , et dégénérés. Des scénaristes
de talcnt font , dans le cinema, car-
rière dans Texploitation de la vio-
lence. Pour mythiques que furent , ja-
dis, les héros populaires qu 'on ap-
prouvait et imitait , ils avaient plus
de vertus réelles, de force d'exemple
et mème de réalité.

Ajoutons que les héros «tempéres»
proposés à la jeunesse, tels que sa-
vants probes et désintéressés ont ,
asez souvent , de faux bonhommes
dont les jeunes subodorcnt l'hypo -
crisie ou des persónnages pédants
et falots qui n'enthousiasment guère.

On s'étonnera alors, que cette jeu-
nesse sensible à ce qu 'on exalte, plus
sensible encore aux exemples qu 'aux
exhortations, rendue très réaliste
par la question d'argent, se jette à
corps perdu dans les voies des gains
faciles, et de la violence, l'aventure
déraisonnable.

Il faut peut-ètre condamner fer-
mement les jeunes délinquants , cer-
tainement , apporter nos soins cons-
tants à Téducalion , mais aussi et
surtout , réformer nos conceptions,
notre style de vie, afin de donner
aux jeunes l'exemple et plus sim-
plement Timage d'une vie moins dé-
réglée, moins superficielle, moins
venale, plus digne.

Nous croyons aussi que la faillite
de leur éducation persunnclle, pour
beaucoup de jeunes gens, est la sour-
ce de leurs méfaits et de leurs mal-
heurs, qu 'on y apporterait grande-
ment remède en donnant , concur-
rement aux études, la pratique sé-
rieuse d'un métier à tous les jeunes
gens, si relevé que soit le niveau
des études qu 'ils poursuivent.

Cela supposerait , au fond , une au-
tre attitude psychologique à l'égard
des métiers manucls en particulier ,
pour lesquels, qu 'on l'avoue ou non ,
il existe un inj ustc mépris, lié à l'i-
déal mercantile joueur et «avantu-
rier » dénoncé plus haut.

Et ce métier « rétribué » devrait
ètre appris, selon nous, dans ses con-
ditions mèmes, sur le « chantier » et
non dans un cadre et un esprit sco-
laire.

Pierre Vandoeuvres.

a Apalachin (New-York), en octobre
dernier.

Sans citer de nom . le senateur Mac
Clellan a déclaré que Tun des membres
de la « Maffia » ferait l'objet d'une at-
tention particulière. Il s'agit . a-t-il dit ,
d'un homme qui a mis la main à la fois
sur des organisations syndicales et sur
des entreprises de construction.

•
Les réservations de places dans les

avions allant d'Amérique en France
sont pour le mois de juin en hausse de
17 pour cent par rapport à l' année pré-
cédente. Il est de plus en plus diff ici le
d'obtenir des passages dans les classes
touriste et économique.

•
Le directeur de la loterie nationale

polonaise vient d'ètre licencié de ses
fonctions pour avoir publié un petit
opuscule : « Les 80 moyens de gagner
à la Loterie ».
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— On ne peut pas s arreter ainsi , au
mi l ieu  d' une par t ie  !

L'instantané
de Pierre Vallette

Tout récemment , à Lausanne, une
brave dame avisait les pompiers qu'une
hlrondelle était retenue prlsonnière
par un f i l  électrique , place sur le toit
d'un immeuble.

Le Poste permanent f i t  dillgence , et
les sapeurs dressèrent leur « maglrus »
en toute hàte sur le lieu du petit ara-
rne. Ils eurent alors vite fai t  de déga-
ger le malheureux olseau , à bout de
forces , tant il s 'était vainement de-
butili.

Ces hommes au cceur généreux ne
se contentèrent pas de leur geste libe-
ratela. Ils se donnèrent la peine de
réconforter l'innocente victime, et ne
s'en furent rejoindre leur caserne que
lorsque l 'hirondelle, redevenue insott -
ciante , s 'envola à tire d'ailes vers le
ciel bleu , vers la liberté !

Je vois en imagination le regard iro-
nlque de certains « malabars ¦> lors-
qu 'lls llront ces lignes... Je les entends
s'exclamer : « Quelle idlotie ! Quelle
sensiblerie ! » ..., et palati , et patata...
« Pensez donc, de tels chichis pour une
bète ! » ...

Quand ils ont dit « une bète », avec
une mone dédaigneuse , Ils ont tout
dit !

Eh bien, que cela leur plaise ou non,
je  nourris beaucoup plus de sympathie
et d' estime pour le genre « pompler à
l'àme tendre » , aue pour les costauds
au cceur de pi erre.

Et cela d' autant plus , que j' ai eu
maini es f o i s  l'occasion de constater que
celui qui n'aime pas , et méprise mème
les anlmaux , ne nourrlt souvent pas
de meilleurs . sentiments envers ses
semblables.

Un quidam qui , « en douce » , donne
un coup de pied à un chien par exem-
ple , est bien capable. d' autres gestes qui
ne sont pas... jolis , jolis..., c'est le moins
que l' on puisse dire ! P. V.

Un chaland s'écrase
contre un pont à Bàie

Le chaland à moteu r « Birsigtal » eut
soudain une panne de moteur-«ea amont
de la Mitl'lere-Bruckè* à Bàie. Ne pou-
vant plus resister au courant "très vio-
lent , il deriva et vint s'écraser contre
les arches du pont , où il sombra . Char-
ge de 1.000 tonnes de coke, la « Birsig-
tal » bloque avec ses 82 m. de longueur
la moitié du fleuvè dont le niveau est
monte de trois mètres à cet endroit. En
mème temps, le pori de Birsfelden est
complètement bloqué et la navigation
sur le Rhin subii de ce fait  de gros dom-
mages. L'équipage et la femme du ca-
pitaine avec son enfant ont heureuse-

ment pu ètre sauvés.

Toujours plus vite !
Un nouvel appareil pour une anes-

thésie totale vient d'ètre mis au point
par les dentistes de l'armée américai-
ne. L'analgésique est injecté dans les
gcncives du patient à une vitesse éga-
le aux trois quarts de celle du son...

•
' Si nous faisions en tout ce que veut

la coutume, la poussière des temps an-
ciens ne serait jamais balayée et Ter-
reni* enorme comme une montagne
s'accumulerai! si haut qu 'on ne verrait
plus luire la vérité ».

(Shakespeare).



Les « Corsaires » Dr Hermann-Braillard
enlèvent avec brio le rallye ACS 13 Etoiles

s .̂''éeyjend»pa grand et les organisa-
Ì|urs^^'î VèBtS^a*e fiers de 

leur 
tra-

TOBff*Ctìrnrmf^à-^* justement remar-

Qui n'a pas reve de faire partie, une fois au moins, de la grande et sympathi-
que aventure que représente le Rallye de Monte-Carlo , si mondiàlement connu ?
Mais cela ne va pas sans quelques bosses préalables... <-

Sans posseder toutefois autant de
titres de noblesse et de gioire que son
voisin frangais, le rallye nocturne mis
sur pied samedi soir par la section
valaisanne de TACS, sous la responsa-
bilité technique hautement appréciée
de TEcurie des 13 Etoiles, n'en a pas
moins remporte le plus éclatant des
triomphes, un triomphe qui dépasse
largement les prévisions optimistes et
au cours duquel les 18 participants y
trouveront un plaisir nullement dis-
simulé !

UNE CERBE DE FLEURS
Aussi, faut-il avant toute chose

adresser un bouquet de reconnaissan-
ce et de félicitations pleinement justi-
fiées à tous ceux qui , de près ou de
loin, ont patiemment et avec infini-
ment de cceur oeuvre pour la totale
réussite de cette agréable soirée, bai-
gnée par une lune toute ronde et toute
fière dans son ciel étoilé. Nous pen-
sons spécialement à MM. Jean Zuffe-
rey, président de TEcurie des 13 Etoi-
les, Rey, la cheville technique de la
manifestation, J. P. Robyr, sans ou-
blier malgré tout le chronométrage si
parfait et si précis de notre vieil as
du volant, Richard Carlen , ni de la
présence paternelle de Gabriel Favre,
président de TACS, lequel transpira
autant que les concurrents pour sui-
vre leurs péripéties.

À BOCHATAY
LE SLALOM-GYMKANA

La place des Ecoles sierroises regor-
geait de monde dans les dernières heu-
res diurnes de cette tendre journée ,
lors du départ de Tunique manche du
slalom-gymkana. Escargot autour du
tonneau , reversement de quilles, sa-
lut avec le fanion cantonal en marche
arrière, sprints étourdissants et si-
nueux entre les obstacles , signature
éclair , moteur arrèté , re-départ sur les
chapeaux de roues, arrachage éclair
d'une feuille de calendrier , tout avait
été prévu par les organisateurs polir
obtenir le maximum d'intérèt. Et n 'en
doutez point une seconde, car ils y sont
totalement parvenus, à entendre les
cris d'admiration des spectateurs;]
Franco Trivério sur Giulietta réalisa le
meilleur temps et fut le seul avec
Walchli à descendre au-dessous de la
limite des 2 minutes. Hélas pour eux ,
la pénalisation les frappa et leur òta
toute chance de remporter ce slalom
qui s'en alla normalement à Bocha-
tay, devant Tas Filippini.

UN RALLYE POUR ENFANT ì
Mais il était dit que les pires diffi-

cultés n 'étaient pas encore épargnées
aux concurrents. armés pourtant de la
meilleure volonté.

Deux tracés différents leur étaient
réservés ! Le premier partait de Sier-
re à une moyenne de 21 km à l'heure
sur 23 km. et sillonnait à travers Mu-
raz , Veyras, Muraz , Villa , Corin, Loc,
Ollon, Venthòne, Mollens, Venthòne,
Miège, Planige et Sierre, puis, ensuite,
à 39 kmh. sur 26 km. s'en allait se des-
siner par Salquenen , via Varen , Rou-
meling, Loèche, le Bois de Finges et
l'arrivée.

Quant au second , qui ne comprenait
aucun kilométrage (39 km.) il devait
ètre dispute à 37 km. de moyenne en
passant par Sierre, Veyras, Muraz , Vil-
la , Corin , Loc, Ollon, Granges, St-Léo-
nard , Bramois, Gròne, Chalais, ,Brie,
Chippis et Sierre.

De plus , sur tout le parcours étaient
jalonnées des lettres véridiques con-
fectionnant le mot « J.-M. Fangio »
pour Tun des parcours et pour le se-
cond « J.M. Réchy », le tout compli-
qué de deux contróles secrets, dont le
premier en particulier chicana parti-
culièrement les participants.

Armés de patience et de flair , les 18
équipages, composés du chauffeur et
de son passager très attentif , sur ses
chronomètres, sa carte, les « vacheries
des' parcours » s'en allèrent pendant
plus de trois heures sur les routes pré-
citées.

Finalement , après une sensationnelle
lutte,et gràce surtout à leur expérien-
ce accumulée par de très nombreux
rallycs, Téquipage Dr Hermann-Brail-
lard invitée de TEcurie des Corsaires
de Lausanne, enleva cette manifesta-
tion sans bavure, précédant le duo
Wachli et Rombaldi , premier valaisan !
Mais chacun , malgré les erreurs accu-
mulécs. et sans le moindre mot bles-
sant. chacun se déclara heureux de la
soirée, bien que les difficultés aient
peut-ètre été trop sévères pour un
rallye nocturne que beaucoup n'avaient
encore iamais fait !... Mais petit pois-

qué le président Zufferey, lors de la
distribution d'urie splendide planche
des prix. Vive le prochain rallye ! Mais
en attendant , attendons avec impatien-
ce la course de còte Gróne-Loye des
2-3 aoùt prochains ! Les émotions ne
manqueront pas non plus...
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Un murmurc réprobateur ot irrite
rsuivit ces paroles.

Tourmagne monta à la tribune. Il TC-
garda autour de lui , attendant en vain
le silence.

Copyright opera mundi

— Messieurs, dit-il d'une voix forte
qui , peu à peu , domina le brouhaha ,
s'imposa, j'ai entendu, comme vous, l'ex-
posé de Sir Frazer avec un intérèt pro-
digieux. Je Ten remercie. Je lui témoi-
gne, ici , publiquement, mon admiration ,
ma déférence respcctueuse.

Des applaudissements crépitèrent
dans la salle. Tourmagne s'avouait—il
enfin vaincu ? Renoncerait-il à dévelop-
per sa thèse ?

— Cependant Messieurs, continua le
savant suisse sans s'ómouvoir , je ne
partage pas ses conclusjons.

Cette [fois, des cris divers montèrent
de la salle.

— C'-en est trop ! — Assis. — A votre
place !

— Assez !
— Il nous ennuie ! Levons la séance !
— Non , Messieurs, malgré la brillante

démonstration de Sir Frazer , je pen-
se que le soleil ne se refroidi-t pas !
Centes, nous sommes tous dans le do-
maine des suppositions, Sir Frazer ,
vous, et moi. mais j'ai bien le droit ,
me semblc-t-il, de m'exprimer à mon
tour. Je prétends donc que le soleil
ne se refroidiit pas. Je conteste les
conelusions de notre collègue. Jc pré-
tends mème, et jc vous vois scurire,
Messieurs...

— C'est qu 'il y a de quoi , s'écria Sir
Henry Frazor , applaudi.

— Je prétends que le soleil , pou-r-
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suivrt Tourmagne, en pesant chaque
mot, ne se refroidira /vraisemblable-
men-t pas durant un ou deux millions
d'années encore. Nous avons donc le
temps de parler.

— Vous niez Tévidence, cria Sir Hen-
ry Frazer, bléme, on se levant , c'est
uno provocation !

Tourmagne, très calme, souriait. Dans
la grande salle, rassemiblant .trois-cents
savants accourus du monde entier, le
bruit augmentait.

Un des effets de la catastrophe qui
menacait la terre avait été, dans tous
les imilieux , de surexcitcr les esprits et
de tondre les ner-fs. Les savants eux-mè-
mes n 'échappaient pas à cette tension,
ils se montraient susceptibles à Tex-
trème.

¦— Il est demontré que nous entrons
dans une nouvelle période glaciaire !
burla un professeur allemand , connu
pour ses travaux sur l'energie thermi-
que , et Tun des plus fervents disci-
ples de Sir Frazer dont la théoric du
rofroidissem ent du soleil était univer-
scllemont connuc et presque unanime-
ment acceptée.

— Qui vous dit , irépliqua Tourmagne,
que cotte epoque glaciaire soit provo-

ETAPE CALME
La 12e étape du Tour de France a conduit les coureurs de Bordeaux à Dax

sur une distance de 161 km. A vrai dire, elle n'a guère été captivante à suivre,
les cyclistes se réservant visiblement en vue de Tétape d'aujourd'hui qui les
menerà de Dax à Pau par le col de l'Aubisque, où la lutte sera très sevère. 11 n'y
a donc pratiquement aucun ehangement au classement general et les Suisses ont
tous termine dans le peloton. Etape d'approche donc, sans surprise, avec un vain-
queur méritant : Je Belge van Geneugden, qui a été incontestablement Thomme le
plus actir de la journée.

La course s'est ainsi disputée d'une i Baffi ; 13. W. van Est et tout le pelo-
fagon assez monotone.

Il ne s'est strictement rien passe
jusqu 'au 99e kilomètre où avait lieu
le ravitaillement. C'est ce moment que
choisit le Belge van Geneugden pour
tenter une. échappée en compagnie de
TItalien Pintarelli , échappée qui ne
donna au demeurant rien.

C'est à 35 km. de l'arrivée que se
joua la course. Six hommes prirent le
large et ne furent plus rejoints. Il
s'agissait de TEspagnol Galdeano , du
régional Gainche, des Belges van Ge-
neugden et Hoevenaers, du bagarreur
hollandais Piet van Est et d'un autre
régional . Anglade.

Derrière, Padovan et Delberghe par-
tirent à la chasse des leaders qui ré-
sistèrent pourtant magnifiquement.

A l'arrivée sur la piste cendrée du
Stade de Dax , le sprint fut conduit par
Gainche' qui paraissait devoir Tempor-
ter facilement , lorsqu 'il dut ralentir
dans le virage. Van Geneugden profi-
la au maximum de cet état de chose
pour déborder son adversaire à Texté-
rieur et remporter une victoire mé-
ritée.
CLASSEMENT DE L ETAPE

1. van Geneugden, Belgique, 4 h. 11'
19", moyenne horaire 38 km. 437 ; 2.
Gainche ; 3. Hovenaers ; 4. Piet van
Est ; 5. Galdeano ; 6. Anglade, tous le
mème temps ; 7. Delberghe, à 2' 20" ; 8.
Padovan , mème temps ; 9. Darrigade, à
3' 26" ; 10. Graczyk ; 11. Bauvin ; 12.

ton compact dans le meme temps que
Darrigade.
CLASSEMENT GENERAL
1. A. Darrigade, France, 54 h. 32' 2" ;
2. Vito Favero, Italie, à 23" ;
3. Gerrit Voorting, H-L, à 38" ;
4. Francois Mahé, France, à 41" ;
5. Jean Graczyk , Centre-Midi , à 46" ;
6. R. Geminiani , Centre-Midi , à 1' 47" ;
7. S. Elliott , Irlande, El, à 2' 43" ;
8. Gilbert Desmet, Belgique , à 3' 04" ;
9. Gilbert Bauvin , France , à 6' 23" ;

10. S. Botella , Espagne, à 6' 33'' ;
11. Joseph Plankaert , Belgique ;
12. Joseph Morvan , Ouest-Sud-Oucst ;
13. Piet van den Borgh , HL ;
14. Jacques Anquetil , France ;
15. Nicolas Barone , Paris-Nord-Est ;
16. Jean Adriaenssens, Belgique ;
17. C. Gaul , Luxembourg-Hollande.
CLASSEMENT PAR ÉQUIPES
1. Belgique ;
2. Ouest-Sud-Oucst.

CLASSEMENT GENERAL
PAR ÉQUIPES
1. Franco ;
2. Centre-Midi ;
3. Belgique ;
4. Hollande-Luxembourg.

CLASSEMENT AUX POINTS
1. Graczyk , 134 ;
2. Darrigade , 158 :
3. Baffi , 188.

• TIR
Maìtrise federale pour Sion

Nous avons relaté la magnifique performance de la Cible
de Sion qui a obtenu 5 maitrises fédérales à Bienne. Voici
de gauche à droite, debout : André Savioz, Maurice d'Allè-
ves, Gaspard Zwissig, président de la société, et Gex-Fabry

à genoux : Antoine Lorenz ot Maurice Guerne

C&TlEè
vous

quec par un rofroidissement du soleil ? i psychique considerarne sur des etres
Le soleil n'a pas perd u une seule ca-
loi*ie !

— Pardonnez-moi , Messieurs, dit Sir

aussi fragiles et aussi sensibles que
nous. Nous subissons malgré nous, com-
me le froid et le chaud contre lesquels
j ious nous défendons , les effets de forces
insoupQonnées. Notre esprit , notre corps
nos sens sont sensibles à des varia-
tions dont nous ne pouvons pas encore
détenniner la nature et l'origine. Les
explorations dans le domaine psychi-
que nous réservent des joies profon-
des.

J'ai donc prétendu que le soleil avait
assez de calories pour nous chauffer et
pou r nous éclairer encore durant des
millions d'années.

— Le refroidissement de la terre a-

Henry Frazer en se levant encore, mais
je ne puis laisser passer pareille af-
firmation sans pro tester. Tous les phé-
nomènes dont j' ai eu l'honneur de vous
entretenir, ont été rigouTeusement con-
-tròlés, vériifiés, scientifiifquement éclair-
cis. Les preuves ont été administrées
selon les méthodes les plus exactes.
Je déplore qu'un savant aussi notaire
que IM. Tourmagne aille ainsi contre
Tévidence. La science, Messieurs...

— S'est tirompée trop souvent, s'écria
Tourmagne, pour se prétendre aujour-
d'-hui infailliblc. Messieurs, je vous sup-
plie de m'entendre pendant une heure
seulement. Je vous le demando hum-
blement. non pas au nom de la science,
mais au nom des hommes.

C'est ce que je leur ai dit , ma petite ,
déclara Michel Tounmagnc à sa femme,
à son retour de Paris. Ils m'ont sifflé.
Centes, Tévolution des taches solaires
peut provoquer des pertubations sul-
la terre. Je ne le nde pas. J'ai la con-
viction que ces itaohes, comme le pas-
sage des iplanètes, ont une influence

ILV A G-JUE TOUT
TOURNE AUTOUR

PE_ Mot ET QUI
VIETE ME FAIT
SwMAL. > C*—-

t-il donc -une autre cause ?
— Tu doutes aussi de moi ? -s'écria

Michel Tourmagne en souriant. Tu crois
à la théorie de Frazer ?

— J'y croyais.
— Ma petite, écoute-moi bien : le re-

froidissement de la tenre ne provieni
pas du refroidissement du soleil. La
cause, la voici : le bleu du ciel a aug-
menté, voilà tout simplement pourquoi
la désolation s'abat sur la terre. Voilà
pourquoi les ©avanrs se querellent. Le
soleil n'y est pour rien. Sa gioire est in-

\ « La Bonbonnière » !
ì TEA-ROOM - BAR {
I Av. de -la Gare, SION - Tel. 2 24 69 <

> Apéritifs frais - Petite restaura- <
| tion - Pàtisserie - Glaces - Cassa- <
. tas du jour - Coupes diverses et <
' Frappés - Ice-Cream - Soda - <
', Crème Mocca - Liqueurs fines - {
; Whisky i
> Tous les soirs bonne musique <
'¦ Mlle M. Follonier <¦

^̂ 
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NOTRE RECORDMANN
SUR 100 M. PLAT: 10,8 SEC

Roger Viotti, SFG Viège

Né le 14 décembre 1933, il s'interessa
déjà très tòt à l'athlétisme et surtout
pour le sprint. Mais comme il n'y avait
pas de piste en Valais à ce moment-là,
ses résultats furent piutót modestes.
(100 m. en 11" 7). En 1955, il s'établis-
sait à Genève, où sous les couleurs de
la SFG Helvétia il se développa de
magnifique fagon. Au 100 mètres il
atteignit le temps de 11", et aux 400 m.
50" 1. En saut en longueur , sa meil-
leure performance f u t  6 m. 74. De re-
tour à Viège depuis le mois de mal de
cette année, Il se révéla également
comme un très bon sauteur. De stature
relatlvement petite pour un athlète
(1 m. 70), Il possedè une détente ex-
ceptionnelle , ce qui lui permettait de
passer , lors de la recente Fète canto-
nale , la hauleur de 1 m. 73. Et diman-
che passe , à Thoune , il réussit cet ex-
ploi t susmentionné qui couronne ses

e f f o r t s  de quelques années.

Pharmacìes de service
SIERRE

PHARMACIE de CHASTONNAY,
tèi. 5 14 33.

SION
PHARMACIE DUC tèi. 2 18 64

MARTIGNY
PHARMACIE BOISSARD, tèi. 6 17 95

w-www -̂wwwvwwwww -̂w^'ww W W W W'

; MARTIGNY <

Hotel-Restaurant <
Central |

> <
; ORCHESTRE tous les jours <
[ après-imidi et soir J
? Samedi jusqu'à 1 heure 1
? Restauration soignée 4

tacte. Il continue à répandre sur ses
mondes sa clarté et sa chaleur avec la
mème générosité, la mème ardeur.

De cette clarté et de cette chaleur,
tu sais que nous n'en interceptons qu'u-
ne infime partie. Tu te souviens d'a-
voir appris à Técole que la terre ne re-
coit pas la millioniéme partie de la cha-
leur solaire.

Ce ciel bleu , ma chérie, qui nous
donne Tivresse de la lumière, ce ciel ,
si pur , si étincelant , qui est une sour-
ce d'allégresse, est constitue par la con-
che étroite , très mince, de Tatmos-
phère.

Et voici le drame :
L'épaisseur de cette conche augmen-

té rapidement.
L'atmosphcrc est plus épaisse.
La vapeur d'eau qui monte de la ter-

re et des occans constitue une zone in-
lerceptant la chaleur et la lumière.
Cotte vapeur , pour des raisons qu 'on
ignoro encore , et qui font l'objet de re-
chcrehes, a subitement accru son vo-
lume. Des pluies torrentielles sont tom-
bées durant trois mois, sans arrèt , sur
certaines régions tropicales. Ce fut un
nouveau délugc. Le soleil , en pompant
cette humidité a grossi la masse des
nuages. Depuis une année, des cont-ai-
nes de volcans crachent nuit et jour
des jets de vapeur et des colonnes de
nuages. L'océan en est recouvert sur
des surfaces immenses.

Or, tu sais, comme tout le monde.
que Tatmosphère conserve, rcticnt la
chaleur du soleil. En temps normal ,
l'air absorbc un peu plus du quart de
la chaleur qui le traverse. Aujour-
d'hui . il en absorbc le tiers.

(à suivre).
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UNION VALAISANNE
POUR LA VENTE

DES FRUITS ET LEGUMES
Office Central - SAXON

6 au 12.7.58 150.000
OBSERVATIONS

Le temps pluvieux et froid de la
dernière quinzaine retarde la maturi-
le de tous les fruits.
Fraises : Les expéditions de la semaine
passée ont été conformes aux prévi-
sions. La récolte de montagne sera en-
core assez forte cette semaine. Par
contre, en plaine, la cueillette est pra-
tiquement terminée.
Choux-fleurs : La coupé des choux-
fleurs continue au mème rythme. La
production de printemps n'a pas connu
les pointes extraordinaires de l'année
1957, mais elle s'étale sur une plus lon-
gue période.

Abrlcots : Une recente visite des cul-
tures a montre que la récolte prévue a
sensiblement diminué par suite de la
chute de nombreux fruits verts. Il est
extrèmement difficile d'oser une esti-
mation , mais, s'il fallait avancer un
chiffre , ce serait celui de 7 à 8 mil-
lions de kilos.

Office Central, Saxon.
MONTHEY

Bulletta
de renseignements

No 14-58
Quantités expedlees du 29 juin

au 5 juillet 1958

FRAISES
29.6.58 111.399
30.6.58 202.000

1.7.58 127.859
2.7.58 124.010
3.7.58 102.833
4.7.58 177.502
5.7.58 —

TOTAUX de
la semaine 845.603
EXPEDITIONS
au 28.6. 1958 3.177.338
EXPEDITIONS
au 5.7. 1958 4.022.941
PREVISIONS
semaine du
6 au 12.7.58 600.000

ASPERGES
29.6.58 205
30.6.58 327
1.7.58 84
2.7.58 190
3.7.58 25
4.7.58 53
5.7.58 —

TOTAUX de
la semaine 884
EXPEDITIONS
au 28.6. 1958 301.571
EXPEDITIONS
au 5.7. 1958 302.455
PREVISIONE
semaine du
6 au 12.7.58 —

CHOUX-FLEURS
29.6.58 21.546
30.6.58 45.122

1.7.58 27.790
2.7.58 23.850
3.7.58 25.513
4.7.58 21.313
5.7.58 —

TOTAUX de
la semaine 165.134
EXPEDITIONS
au 28.6. 1958 572.196
EXPEDITIONS
au 5.7. 1958 737.330
PREVISIONS
semaine du

DEMAIN OUVERTURE

encore une fois des

(AUTORISES DU 9 AU 26 JUILLET)

Constantin Fils S. A., rue de Lausanne

VOYEZ NOS VITRINES

j» Z ABONNEZ-Ve*J3 A
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Pour des
atei iers-éco les

Le Grand Conseil a vote dernière-
ment d'importants crédits qui seront
utilisés en partie pour la construction
et l'aménagement d'ateliers-écoles pour
nos apprentis.

Jusqu 'ici , les apprentis passaient
leurs examens finaux dans les ateliers
de divers patrons disséminés dans le
Valais tout entier. Cette manière de
faire créait de ce fait une différence
souvent sensible des conditions dans
lesquelles les apprentis devaient exé-
cuter les travaux prescrits, l'équipe-
ment de ces ateliers indépendants ne
correspondant pas toujours entre eux.

Afin de pallier à cet inconvénient
majeur, cause souvent d'injustice dans
l'appréciation du travail présente, M.
Baptiste Ingignoli, président de la
Chambre valaisanne des installateurs
de chauffages centraux, a oeuvre d'ar-
rache-pied afin de doter les apprentis
de cette branche d'un atelier-type uni-
que pour la passation des examens fi-
naux.

C'est ainsi que la semaine dernière,
les apprentis-installateurs de chauf-
fage se trouvaient réunis à Monthey,
dans des locaux de fortune hàtivement
aménagés par la Chambre dans l'an-
cienne fabrique de cigares et mis gra-
cieusement à disposition par la Com-
mune de Monthey. .,

Au rez-de-chaussée, avait été amé-
nagé l'atelier de pratique où les ap-
prentis exécutèrent les travaux-test

FANTASTIQUES !
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ainsi que les travaux de montage pré-
vus par les plans d'examens. A l'étage,
une salle recevait ces jeunes gens pour
les examens de dessin et de connais-
sances professionnelles.

La Commission cantonale d'examen
se déclara satisfaite des aménagements
prévus par la Chambre et chacun put
se rendre compte qu 'il était possible
de faire du travail utile avec des
moyens limités.

Au moment où l'Etat s'apprète à
construire des ateliers-écoles pour les
apprentis de tout le canton, il était
juste de signaler l'initiative prise par
la Chambre valaisanne des installa-
teurs en chauffages centraux en ma-
tière de centralisation des examens fi-
naux des apprentis appartenant à cet-
te branche.

Rappelons d'ailleurs à toutes fins
utiles que l'Association valaisanne des
Maitres plàtriers-peintres, dont la pré-
sidence est assumés par M. Pierre Co-
lombara , de Monthey, possedè déjà
depuis des années un tei atelier-école
à Sion, dans des locaux aménagés par
cet association.

Aujourd'hui , alors que les projets
définitifs de l'Etat ne sont pas encore
connus, que l'on ne sait pas si les ate-
liers-écoles seront centralisés à Sion
ou bien répartis dans les localités im-
portantes du Valais, nous en profitons
pour rappeler que le districi de Mon-
they est un réservoir important d'ap-
prentis, qu'il existe sur son territòire
d'importantes usines et un bel artisa-
nat pourvoyeurs d'apprentis et qu'en
cas de répartition de ces ateliers-éco-
les, Monthey ne doit pas ètre pretèrite.

W. An.

Editeur : Imprimerle Gessler, Sion.
Rédacteur responsable : F.-Gérard Gessler,
Serie des annonces : Publicitas S. A.. Sion.
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JEAN GIANADDA - SION
Au fond de la rue du Rhòne - Tel. 2 22 25
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A L'ECONOMIE

Ròhner-Coppex

Place du Midi
SION

Au carrefour de la
Pianta

Nous avons signale dans notre nu-
mero de hier la collision qui s'est pro-
duite au carrefour de la Pianta entre
deux voitures. Il s'agit des véhicules
appartenant à M. Raymond Clivaz, de
Sion, et M. Jean-Pierre Pralong, de
Martigny, représentant. Sous la vio-
lence du choc , les voitures ont été for-
tement endommagées.

PROGRAMME RADIO
MARDI 8 JUILLET

SOTTENS
7.00 Radio-Lausanne vous dit bon-

jour ; 7.15 Informations ; 7.20 Concert
matinal ; 12.15 La discothèque du cu-
rieux ; 12.30 Le quart d'heure de l'ac-
cordéon ; 12.45 Informations ; 13.00 Mar-
di , les gars ; 13.10 Les variétés du mar-
di ; 16.00 Au goùt du jour ; 16.30 Le Tour
de France cycliste ; 18.25 Le micro dans
la vie ; 19.15 Informations ; 19.25 Le mi-
roir du monde ; 19.45 Diseanalyse ;
20.30 Soirée théàtrale : Ferraille à ven-
dre ; 22.30 Informations ; 22.45 Musique
pour vos rèves.

BEROMUNSTER
6.15 Informations ; 6.20 Salut matinal

en musique ; 7.00 Informations ; 11.00
Émission d'ensemble; 12.00 Piano-cock-
tail ; 12.30 Informations ; 12.40 Con-
cert populaire ; 13.00 Le Tir federai à
Bienne ; 13.25 Sonate en sol majeur ,
Beethoven ; 14.00 Coutumes de vie et
usages autour du Bodan ; 16.00 Har-
monies légères ; 16.45 Le feuilleton
zoologique ; 17.00 Trio pour violon, cor
et piano , Brahms ; 17.30 Sous toutes
les latitudes ; 18.00 Pour les amateurs
de jazz ; 18.30 Reportage officiel de la
Journée officielle du Tir federai, à
Bienne ; 19.10 Chronique d'economie
suisse ; 19.30 Le Tour de France cy-
cliste ; 19.30 Echo du temps ; 20.00 Con-
cert symphonique par l'Orchestre de
Philadelphie ; 22.00 Musique ancienne ;
22.15 Informations ; 22.20 Orchestre ré-
eréatif bàlois.

Memento
DES CINEMAS SÉDUNOIS

L'ARLEQUIN, tèi. 2 32 42 — Un film
d'espionnage plein d'action, de suspen-
se, de violence et d'humour : Alerte au
2e Bureau !

Pour vos confitures : CERISES DENOYAUTEES
2 kg. 500 Fr. 4.—
5 kg. Fr. 7.65

chevre
bonne laitière, indem-
ne de Bang.

Chez Nelly Stalder
Turin-Salins.

Schroeter Frères - Primeurs
Ru e de Conthey - Tel. 2 21 64

Avenue de Tourbillon - Tel. 2 26 27
Employée
de bureau

cherche place. Libre
tout de suite. Event.
Vi journées.
Ecrire sous chiffre P.
9155 S., à Publicitas,
Sion.

Jeune homme solide
avec 2 ans de pratique
comme chauffeur, sans
accident,

cherche
place

cornane chauffeur ou
chauffeur de Bulldo-
zer. Entrée début aoùt.

Offres à Hermann
Danzer, Eschi, Weis-
senbach i/S.

A vendre 250 belles

perches
d'échafaudage écorcées
S'adr. aux Scies Réu-
nies SA., Moudon, tèi.
(021) 9 51 78.

Succès
d'une Sédunoise

Nous apprenons avec plaisir que
Mlle Anne-Marie Gapany, de Sion,
vient d'obtenir brillamment le Brevet
federai d'Education physique à l'Uhi-
versité de Lausanne.

Nous nous plaisons d'autant plus à
relever ce succès que la benjamine de
la session a réalisé la meilleure moyen-
ne generale.

Nos plus vives félicitations et tous
nos vceux accompagnent la jeune lau-
reate, el.

LE TEMPS TEL
QL'Oll

L'AMNOUTGE
PREVISIONS VALABLES
JUSQU'À MARDI SOIR

Valais, nord des Alpes, nord
et centre des Grisons :

T e m p s  ensoleillé, toutefois
dans l'après-midi par places ciel
très nuageux. Quelques averses
ou orages locaux. En plaine, tem-
pératures voisines de 25 degrés
dans l'après-midi. Faible bise
sur le Plateau.

Sud des Alpes et Engadine :
Par moments éclaircies, par

moments ciel couvert. Quelques
averses ou orages locaux. En
plaine dans l'après-midi, tempé-
ratures comprises entre 23 et 28
degrés.

Profondément touchées par les nom-
breuses marques de sympathie regues
à l'occasion de leur grand deuil et dans
l'impossiblllté de répondre à chacun

MADAME

Joseph
HERITIER-DEBONS

et fami l le
remercient sincèrement toutes les per-
sonnes qui , soit par leur présence , mes-
sages et envois de f l eurs  ont pris part
à leur emette épreuve. •

Savièse , le 7 juillet 1958.

Choux-fleurs
plantons de classe, roi
des géants, Friker, etc.
Bernard Neury, éta-
blissement horticole,
Saxon , tèi. (026) 6 21 83

"Hmln-̂ s
caoutchouc

tous genres, livrèa ra$vl«
dement aux meilleurtl
conditions par 1'

Imprimerle
Gessler • Sion



VENTE AU BABAI
AUTORISEE DU 9 AU 22 JUILLET

LA VENTE
que vous attendiez

C0NFE0TI0N DAMES

$W ie dit è®, ie

LES YEUX FEIMES

0.0

£

• Vente au rabais !
•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• a i •©•••••••••©•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••<f i  - •

auforisée du 9 au 22 juillet

4.c

• Fr. 1.— et 1.50

LES VENTES DE SOLDES DE il —
,
K?-T—«'

« g sur nos articles : Robes d'enfants
S S Shorts

(jy «~ps? | • Pulì et divers

(è%aaéé>taeé • l Rabais special de 10 %
• sur nos Laines et
| articles d'été

S Belle laine pour pullovers et chaussettes
ZWM

seront particuherement avantageuses

Elles débuteronf mercredi le 9 juillet

2 Avenue du Midi SION
»•••«••••••••••••••••••••••••

Mademoiselle !

Voulez-vous perfcctionner votre allemand tout en travaillant en
frangais ?

Aimeriez-vous un emploi stable, un travail indépendant et varie ?
Vous plairait-il de travailler dans un cadre agréable, tranquille, et

seulement 5 jours par semaine ?

Alors, n 'attendez pas pour nous ecrire

Notre administration privée des environs de Zurich cherche
quelques

EMPLOYEES DE BUREAU
pour son département tsuisse-francais

Date d'entrée : ler aoùt ou à convenir

Adrcsscz vos offres manuscrites, avec photo, curriculum vitae et
prétentions de salaire, sous chiffre P. 42635 Z., à Publicitas, Zurich 1

Nos soldes sonf spécialement recherchés parce qu'on n'y trouve
que des arficles de choix et de qualité

. . .  HI ABONNEZ-VOUS

LA FEUILLE D'AVIS
DU VALAIS



L'inìluence commiiiiiste sur
l'economie mondiale

NEW-YORK (Reuter)' — Le « New-York Times » publié lundt les résultats
d'une enquèle efl'ectuéc par ses correspondants dans plus de 50 pays, sur l'in-
fluence du bloc communiste sur l'economie mondiale et arrive à la conclusion que
cette influcnce s'est accrue au cours du dernier semestre et qu 'elle ira encore
croissant. Pourtant, l'influence du bloc communiste est encore faible dans la plu-
part des pays et elle est mème freinée dans plusieurs d'entre eux.

Le commerce communiste avec le
reste du monde est consideratale. L'an-
née dernière , il a atteint un chiff re
d'affaires de 6 milliards de dollars ,
soil plus du doublé de 1952, dernière
année du règne de Staline.

L'aide communiste aux pays sous-

développes, sous forme de préls , s'osi
élcvée au cours dos dernières années
à quelque 2 mill iards de dollars , mais
une partie importante de colte aide
n 'a pas encore été versée. Le bloc so-
viétique a pris en main en 1955 cent
quarante projets industriels , dont le
30 '/( environ ont été menés à bonne
l'in et sont en activité, 40 '/< sont en
voie de réalisation ci le roste encore
au stado dos études. Ces projets eon-
cernent des ponts , dos fabriques de
ciment, des raffineries de sucre, des
usines textiles et mélallurgiques et des
forages de pétrole.

L activité commerciale et 1 aide com-
muniste qui viennent principalement
de l 'Union soviétique , de la Républi-
que populaire chinoise , de la Tchéco-
slovaquie et de l'AUemagne orientale ,
onl pris pied en 1958 dans 19 pays
au moins , à savoir l'Islande, la Fin-
lande , l 'Autriche , la Turquie , la Gran-
de-Bretagne , la Yougoskivie , la Répu-
blique arabe unie , le Yemen , l'Iran , la
Birmanie , le Cambodge , l'Indonèsie ,
l 'Afghanistan , Ceylan , le Japon , l 'Inde ,
le Nepal , l 'Uruguay et l'Argentine. Les
gains politiques remportés ¦ par cette
activité économique ont été pour le
bloc soviétique principalement dans la
République arabe unie , le Yemen et les
Etats asiatiques de Birmanie , du Cam-
bodge, d'Indonèsie , d'Afghanistan , de
Ceylan , du Japon , de l'Inde et du Ne-
pal.

Un maréchal soviétique
arrive au Caire

LE CAIRE (Reuter) — L'Agence
d'information du Moyen-Orient annon-
ce lundi que le maréchal de l'air sovié-
tique Serge Rudenko est arrive dans
là capitale égyptienne pour une visite
de dix jours , sur l ' invitation du maré-
chal Abdel Hakim Amer , vicc-présidenl
de la République arabe unie et minis-
tre de la guerre.

Conseil communal
de Lausanne

Dans sa séance de lundi soir , le Con-
seil communal de Lausanne a autorisé
sans discussion la Municipalité à con-
tracter un emprunt de 60 millions de
francs pour les besoins de sa trésore-
rie. Il a également autorisé la Muni-
cipalité à souscrire pour 1.650.000 fr.
d'actions de la société pour le tunnel
routier du Grand-Saint-Bernard.

Restauration
de colonnes romaines

à l'occasion
du bimillénaire de Nyon

Sur les rives vertes du Léman , Nyon
la coquette ville au site pittoresque ,
fòle cette année le bimillénaire de sa
fondation. Ancien Novidumun des Ro-
mains , Nyon a souligne l'imporlance de
sa fète en restaurant , au bord du lac,
des colonnes romaines , qui furent éri-
géos sur la Place des Marronniers. Une
représentation artistique a servi do ca-

dre à cette inauguratici

Concours naiionaux
de pontonniers

à Wangen sur l'Aar

Une fois par an , les pontonniers suisses
mesurent leurs forces ù l' occasion des
concours nalionaux , qui cotte année eu-
rent lieu à Wangen sur l'Aar. Travail-
lant l' année entière dans l'anonymité,
les pontonniers presenterei! 1 à un public
nombreux une exhibi t ion parfaite de
leur art de naviguci sur un courant très

diffici le.

ìmvs r/tnylelerre, les Elals-lnis !
La fameusc F.ntente cordiale , sur laquelle nous reviendrons , ne s'arrete pas

en si bon chemin. On peut espérer que le Cercle va s'elargir non seulement en
théorie mais, mieux encore , en pratique.

L'OTAN renait. Le « capital » que
représente indiseutablement le chef du
gouvernement francais revigore les
forces du monde libre.

Témoin en est l' entrevue Dulles-
de Gaulle.

L'entrevue de M. Foster Dulles avec
lo general de Gaulle  s est déroulée dan;
le meilleur esprit , mais ce n 'est pas
en quel ques heures que peuvent ètre
réglés les problèmes intéressant à un
égal degré Frangais et Américains.

Cette prise de contact a permis de
part et d' autre l'apaisement de certai-
nes appréhensions , marque le débul

rune collaboration plus intime et d' u
ne meilleure compréhension mutuelle.

PROCHAIN ENTRETIEN
SISENHOWER-DE GAULLE

La visite , que l'on peut prévoir prò
inaine, du président de Gaulle au pie

sident Eisenhower, sera l'occasion de
concrétiser les possibilités entrevues
dans la rencontre de samedi dernier.

M. Foster Dulles a été favorable-
ment impressionné de se trouver en
présence d' un interlocuteur qui lui
exposait le point de vue de son pays
sans formuler ni plaintes , ni exigences ,
ni sollicitations. Ce ehangement de
comportement a preparò la voie à un
renforcement et à une exlension de
l'Alliance atlantique.

M. Heuss ira en
Angleterre en octobre
BONN (DPA) — On annonce lund'

à Bonn que le président de la Répu-
blique federale allemande , M. Theodor
Heuss, se rendra en visite officielle en
Angleterre en octobre prochain , sur
l ' invi tat ion de la reine Elisabeth. Ce
sera ainsi la première visite a Londres
du chef de l'Etat allemand depuis un
demi-siècle.

Avant son voyage en Angleterre , le
président Heuss recevra d'abord le roi
Falcai d'Irak , qui elfectuera dès le 15
septembre une visite officiel le de plu-
sieurs jours en République federale
allemande.

Les nouveaux
collaborateurs du
general de Gaulle

PARIS (AFP) — En faisant  entrer
un homme politique , M. Jacques Sous-
telle, et deux techtiiciens , MM. André
Boulloche et Bernard Chenot , dans son
gouvernement , le general de Gaulle a
voulu main ten i r  l 'équilibre du cabi-
net , en amenant a siéger còle à còte
parlemenlaires et « grands commis » de
l'Etat.

L'entrée au gouvernement de M.
Soustellc était. escomptée depuis long-
temps. C'est uno satisfaction , eu égard
au iòle joué dans la recente crise par
le leader républicain social , qui est
donneo à l'opinion algérienne , encore
que certains de ses éléments puissent
se montrer dégus que l'aneien gouver-
neur general ne soit pas pourvu d'un
poste lui donnant une action dircele
sur les affaires d Algerie.

Il y aura donc main tenant  deux mi-
nistres délégués à la présidence du
Conseil , mais leurs fonctions seront
nettement distinctes : M. André Mal-
raux reste charge, cn effet , du problè-
me de la jeunesse et , des questions
scienti l iquos et cul turel  les , tandis que
M. Boulloche aura cssentielloment poni
mission de rechercher des Solutions
concrètes à certains problèmes d'ordre
technique.

NOUVELLES RESUMEES DE SUISSE
ir BERNE — Le Département mi l i -
ta i re  federai a nommé le major EMG
Max Keller en qua l i t é  d' attaché
militaire suisse à Varsovie.
ir ZURICH — L'Assoeiation suisse
de sergenls-majois et l'Association
suisse des troupes de transmission
estiment , dans un appel , que la
Suisse , si elle ne veut pas ètre vain-
cue dès le premier instant , doit exa-
miner  la question d introduet ion
d' armes atomiques.
• NEUCHÀTEL — Les électeurs
du canton de Neuchàtel ont approu-
vé la loi cantonale sur les amélio-
rations foncières, élaborée par le
Département de l'agriculture.

• GENÈVE — Le Comité interna-
tional de la Croix-Rouge a fait  par-
venir de Suisse, par avion , à M. de
Tra/., délégué general p o u r  le
Moyen-Orient , divers cnvois de se-
cours médicaux , du plasma sanguin
du matèrie! chirurgical , des médi-
caments.

ir A Genève s'est ouverte la 21c
Conference internat ionale de l'ins-
truction , organisée conjointement
par l 'UNESCO et le Bureau inter-
nat ional  de l 'éducation. Les séances
furent  ouvertes par M. Alfred Bo-
rei , conseiller d'Etat genevois , délé-
gué du Conseil lèderai à cette ma-
nifestation.

Une j ournée dans le monde
LA RUSSIE A LIBERE LES
9 AVIATEURS AMÉRICAINS

MOSCOU (Reuter) — L'agence Tass
innonce que la Russie a libere l'équi-
;j age de l'avion américain qui a atterri
i.e 27 juin en Russie. Les 9 aviateurs
ont été remis à Astara à la frontière
;ranienne à un représentant mil i taire
américain.

ANGLETERRE-YOUGOSLAVIE
LONDRES (Reuter) — Un député

travailliste a demandé lundi à la Cham-
bre des communes quelles garanties
la Grande-Bretagne donnerait dans le
domaine militaire a la Yougoslavie si
ce pays était victime d'une agression.
M. Allan Noble, ministre d'Etat aux af-
faires étrangères , a répondu que les
engagements de la Grande-Bretagne
envers la Yougoslavie sont les mèmes
que ceux des autres pays membres de
l'ONU, c'est-à-dire qu 'ils sont réglés
par la Charte des Nations Unies.

L'INDE NE VEUT ADHÉRER
A AUCUN BLOC

DELHI (Reuter) — Les observateurs
politiques indiens déclarent dans un
commentaire que l'Inde n 'est guère
disposée à prendre une nouvelle ini-
tiative pour une conference au sommet
des « chefs neutres » , comme l' ont pro-
pose des journaux égyptiens. Une con-
ference de ces chefs (MM. Tito , Nasser ,
Nehru et Soukarno) ne semble pas pro-
chaine. Ces observateurs soulignent
que la politique élrangère de l'Inde
est basée sur le non-alignement et non
sur le neutralismo. Le but de l'Inde est
d'étendre la zone de paix et de réduire
le danger de guerre froide , et non de
créer un nouveau bloc.

LE PRÉSIDENT COTY
EN BELGIQUE

BRUXELLES (AFP) — C'est dans

DÉCLARATION DE
M. AVEROFF

ATHÈNES (AFP) — « La Grece est
un pays qui appartieni à l'Occident
et qui fait partie de l'Alliance défen-
sive de l'OTAN » , a déclaré hier après-
midi M. Evanghelos Averoff , ministre
des affaires étrangères de Grece, au
moment de son départ pour Zagreb et
Brioni où il doit rencontrer les minis-
tres des affaires étrangères de Yougo-
slavie et de la République arabe unie.

une atmosphore de chaude cordiamo
que s est déroulée la première enlrevue
du roi Baudoin et du président Coty.

Le roi , et à ses còtés le président
Coty. très détendu et souriant . se sont
prètés de bonne gràce aux exigences
des photographes et des cinéastes.

LE 49e ETAT DE L'UNION
WASHINGTON (AFP) — Le prési-

dent Eisenhower a signé lundi la loi
faisant  de l'Alaska le 49e Etat de
l 'Un ion .

Nouveau ministre

M. Jacques S o u s t e l l e  est nommé
ministre de VInformation.

Les déces
dans le canton

Volleges : Mme Marie Abbet-Terret-
baz, 80 ans. Ensevelissement aujourd'hui
à Volleges , à 10 heures.

BKIGUE

moyen du compte de chèques II e 4461,
chaque billet coùtant 1 frane.

Etrange disparition
Dans l' après-midi de dimanche , des

promeneurs signalaient la présence
d'un corps qui descendait le courant
du Rhóne. Des recherches furent aus-
sitót entreprises , mais elles n'abouti-
rent point.

En fin de soirée , on signalait la dis-
parition de M. André Ambord , né en
1891, de Filet , qui avait quitte l'hòpi-
tal-asile de Brigue au cours de l' après-
midi. Toutes les recherches eflectuées
pour le retrouver ne donnèrent aucun
resultai.

On se demando si M. Ambord est
tombe à l'eau et s i i  s'est nove. Les
recherches se poursuivent.

SIERRE

Tirage reporte
au 10 aoùt

Dans le cadrò des fètes en faveur de
la nouvelle église de Sierre , des per-
sonnes ontioprenantos ont mis sur pied
une tombola monstre qui permettra
aux gagnants de faire une excellente
affaire.  La liste des prix enlèverait
tous les doutes qui subsisteraient chez
ceux qui ne sont pas charmés par la
seule idée d'accomplir une bonne oeu-
vre en achetant des billets.

Pour permellre une plus grandi'
réussite de cette tombola , le tirage a
été reporté au 10 aoùt 1958.

Entretemps , la vente des billets con-
tinue. Il faut que tout le stock soit
épuisé au moment où le tirage se dé-
roulera et: distribuera la voiture , la
chambre à coucher , hi machine à laver ,
la vespa , la machine à condro , le poste
de radio , la cuisinière électrique et
plusieurs centaines d' autres lots.

Lorsque vous trouvorez. dans volrc
boite aux lettres , un peti t  bulletin veri
portant la maquelte de notre fu tu re
église . ne déchirez pas ce papier mais
remplissez-le. Vous recevrez en retour
des billets de tombola qui vous feront
peut-ètre entrer dans la grande famil le
des gagnants.  Vous aure/., de toute fa-
gon , accompli une bonne oeuvre.

Si vous ne recevez pas de bul le t in ,
vous pouvez passer vos commandes au

Revue de la Presse
LA FUTURE CONSTITUTION
FRANCAISE

Le « Monde » exprime de l'in-
quié tude :

C'est manifestement une Cons-
titution faite sur mesure pour le
general de Gaulle , et , dans l'im-
médiat tout au moins , il n 'est
pas prouvé qu 'en ce domaine la
mesure ne soit pas préférab le à
la confection.

Mais la vérité , c'est quo ce
fauteuil  présidentiel ressemble
étrangement à un tròne.

Le " Palais-Bourbon » a des
défenseurs  jus que dans l' entou-
rage immédiat du general de
Gaulle.

FRATERNISATION
L' e f f o r t  que fa i t  la France en

Algerie rencontre beaucoup de
sympathie ; c'est ainsi que nous
avons lu dans le « Daily Tele-
graph » :

La fraternisation des Frangais
et des Musulmans au pied du
drapeau tricolore , dans le Saha-
ra aussi bien que sur la cóle al-
gérienne, est bien gènante pour
les fabricants et les victimes de
la propagande anticolonialiste ,
qu 'elle soit d'origine orientale
ou bien occidentale.

Les faits sont moins simples
qu 'ils n 'apparaissent à nos apo-
logistes domestiques du FLN ,
lesquels avaient réduit les luttes
d'Algerie à une simple révolte
populaire arabe contre Texploi-
tation étrangère.

Le journal  anglais met en re-
lief la nécessité de VEnlente  cor-
diale :

La renaissance frangaise sur
les deux rives de la Mediterra-
née (mer intérieure européenne)
doit ótre accompagnée d'une re-
naissance de l ' influence britan-
nique , et dans le Commonwealth
et en Europe occidentale. L'Al-
liance atlantique doit soutenir
et non pas miner la souveraine-
té et les intérèts outre-mer de
ses participants européens.

On ne snuraif  mieux dire.

Pierre S.

Un pneu éclate
Mme Sciria Agretina , née en 1932,

d'origine italienne , domiciliée à Lau-
sanne , se rendait à Brigue dans l'in-
tention de poursuivre sa route vers Do-
modossola. Elle pilotait une moto sur
laquelle avait pris place son époux. A
l'entrée de Sierre, un pneu éclata. Les
deux occupahts furent projetés à ter-
re. Mme Sciria Agretina fut relevée
avec de nombreuses contusions. Elle a
été admise à l'hópital de Sierre.

LES HAUDERES

Grave chute a velo
Le jeune René Rossier . de Mase. age

de 17 ans, s'était rendu aux Haudères
en promenade au moyen de son vélo.
Au retour , il devait faire une lourde
chute. Relevé avec une fracture du
cràne et de l'avant-bras gauche , souf-
frant  d'une forte commotion , il a é:é
conduit à l 'hópital de Sion. Son état
n 'inspiro cependant aucune inquiétude.

NENDAZ

Un camion quitte
la route

M. Marc Fiagnieres , de Beuson , con-
ducteur pouf le compte de l'entreprise
de transport Sylvain Fournier , des-
cendait  la route de la Vallèe avec son
camion. Soudain , vers l' endroit dit "Les
Claivaz» , le véhicule qui t ta  la route
pour une cause que l'enquète s'effotre
d'établir.  Après une chute d une cen-
taine de mètres , le véhicule s'arrèta au
bord du précipice.

M. Fragnières était  accompagné d'un
employé italien. Tous les deux furent
légèrement blessés. Le véhicule est sé-
rieusement endommagé.

Moto contre auto
A l'intérieur du village de Basse-

Nendaz, une voiture pilotée par M.
Michelet , de Sic" , «<•? entrée en colli-
sion avec une moto conditile par M-
Marcisse Moret. de Salins. M. Moret
fut  blessé. mais il a pu regagner son
domicile dans la journée , après avoir
regu des soins à l 'hópital  régional.

Les véhicules ont été endommagés.




